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Introduction 
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RPS dans le secteur médicosocial 
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1. Les obligations générales de l'employeur 
 

1. 1.  Prendre les mesures pour protéger la santé physique et mentale 

 

Article L4121-1  

 

L'employeur prend les mesures nécessaires pour assurer la sécurité et protéger la 

santé physique et mentale des travailleurs. 

 

Ces mesures comprennent : 

1Á Des actions de prévention des risques professionnels et de la pénibilité au 

travail ; 

2Á Des actions d'information et de formation ; 

3Á La mise en place d'une organisation et de moyens adaptés. 

L'employeur veille à l'adaptation de ces mesures pour tenir compte du 

changement des circonstances et tendre à l'amélioration des situations existantes. 
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1.2. Prendre les mesures en respectant les principes de prévention 

 

Article L4121-2  

 

L'employeur met en oeuvre les mesures prévues à l'article L. 4121-1 sur le 

fondement des principes généraux de prévention suivants :  

1Á Eviter les risques ;  

2Á Evaluer les risques qui ne peuvent pas être évités ;  

3Á Combattre les risques à la source ;  

4Á Adapter le travail à l'homme, en particulier en ce qui concerne la conception des 

postes de travail ainsi que le choix des équipements de travail et des méthodes de travail et de 

production, en vue notamment de limiter le travail monotone et le travail cadencé et de réduire 

les effets de ceux-ci sur la santé ;  

5Á Tenir compte de l'état d'évolution de la technique ;  

6Á Remplacer ce qui est dangereux par ce qui n'est pas dangereux ou par ce qui est 

moins dangereux ;  

7Á Planifier la prévention en y intégrant, dans un ensemble cohérent, la technique, 

l'organisation du travail, les conditions de travail, les relations sociales et l'influence des 

facteurs ambiants, notamment les risques liés au harcèlement moral et au harcèlement 

sexuel, tels qu'ils sont définis aux articles L. 1152-1 et L. 1153-1, ainsi que ceux liés aux 

agissements sexistes définis à l'article L. 1142-2-1 ;  

8Á Prendre des mesures de protection collective en leur donnant la priorité sur les 

mesures de protection individuelle ;  

9Á Donner les instructions appropriées aux travailleurs. 
ALSMT ï 16/02/2018 

https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900818&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900824&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900824&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900824&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900824&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900824&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006900824&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000031072444&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000031072444&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000031072444&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000031072444&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000031072444&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000031072444&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000031072444&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000031072444&dateTexte=&categorieLien=cid


1.3. Evaluer les risques  

 

 

Article L4121-3  

 

L'employeur, compte tenu de la nature des activités de l'établissement, évalue 

les risques pour la santé et la sécurité des travailleurs [é] Cette évaluation 

des risques tient compte de l'impact différencié de l'exposition au risque en 

fonction du sexe.  

A la suite de cette évaluation, l'employeur met en oeuvre les actions de 

prévention ainsi que les méthodes de travail et de production garantissant un 

meilleur niveau de protection de la santé et de la sécurité des travailleurs. Il 

intègre ces actions et ces méthodes dans l'ensemble des activités de 

l'établissement et à tous les niveaux de l'encadrement [é] 

 

 Article L4121-4  

 

Lorsqu'il confie des tâches à un travailleur, l'employeur, compte tenu de la nature 

des activités de l'établissement, prend en considération les capacités de 

l'intéressé à mettre en oeuvre les précautions nécessaires pour la santé et la 

sécurité. 
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1.4. Consulter sur sa démarche de prévention  

 

Article L4612-16 

 

Au moins une fois par an, l'employeur présente au comité d'hygiène, de sécurité et 

des conditions de travail : 

1Á Un rapport annuel écrit faisant le bilan de la situation générale de la santé, 

de la sécurité et des conditions de travail dans son établissement et des actions 

menées au cours de l'année écoulée dans les domaines définis aux sections 1 et 2. Dans ce 

cadre, la question du travail de nuit est traitée spécifiquement. 

 

2Á Un programme annuel de prévention des risques professionnels et 

d'amélioration des conditions de travail. Ce programme fixe la liste détaillée des 

mesures devant être prises au cours de l'année à venir, ainsi que, pour chaque mesure, ses 

conditions d'exécution et l'estimation de son coût. 

  

Article L4612-17 
 

Le comité d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail émet un avis sur 

le rapport et sur le programme annuels de prévention. Il peut proposer un ordre de 

priorité et l'adoption de mesures supplémentaires. Lorsque certaines des mesures prévues 

par l'employeur ou demandées par le comité n'ont pas été prises au cours de l'année 

concernée par le programme, l'employeur énonce les motifs de cette inexécution, en annexe 

au rapport annuel. 
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2. Les obligations  dans différentes situations de risques 
  

  

2.1. Evaluer les risques dans une situation de travail en conception 
 

Article L4121-2  

 

L'employeur met en oeuvre les mesures prévues à l'article L. 4121-1 sur le 

fondement des principes généraux de prévention suivants :  

1Á Eviter les risques ;  [é] 

  

Article L4612-8 

 

Le comité d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail est consulté 

avant toute décision d'aménagement important modifiant les conditions de 

santé et de sécurité ou les conditions de travail et, notamment, avant toute 

transformation importante des postes de travail découlant de la modification de l'outillage, 

d'un changement de produit ou de l'organisation du travail, avant toute modification des 

cadences et des normes de productivité liées ou non à la rémunération du travail. 
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2.2. Evaluer les risques dans une situation de travail existante 
 

Article L4121-2  

L'employeur met en oeuvre les mesures prévues à l'article L. 4121-1 sur le 

fondement des principes généraux de prévention suivants :  

[é] 2Á Evaluer les risques qui ne peuvent pas °tre ®vit®s ; [é] 

 

Réaliser le DUERP  

Article R4121-1  

L'employeur transcrit et met à jour dans un document unique les résultats de 

l'évaluation des risques pour la santé et la sécurité des travailleurs à laquelle il procède en 

application de l'article L. 4121-3.  

Cette évaluation comporte un inventaire des risques identifiés dans chaque unité de travail de 

l'entreprise ou de l'établissement. 

 

Article R4121-2  
La mise à jour du document unique d'évaluation des risques est réalisée :  

1Á Au moins chaque année ;  

2Á Lors de toute décision d'aménagement important modifiant les conditions de 

santé et de sécurité ou les conditions de travail, au sens de l'article L. 4612-8 ;  

3Á Lorsqu'une information supplémentaire intéressant l'évaluation d'un risque dans 

une unité de travail est recueillie. 

ALSMT ï 16/02/2018 

https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903147&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903149&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903149&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903149&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903308&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903308&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006072050&idArticle=LEGIARTI000006903308&dateTexte=&categorieLien=cid


 

Article R4121-4  

 
Le document unique d'évaluation des risques est tenu à la disposition :  

1Á Des membres du comité d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail 
ou des instances qui en tiennent lieu  

2Á Des délégués du personnel ou, à défaut, des personnes soumises à un risque pour 

leur santé ou leur sécurité ;  

3Á Du médecin du travail ;  

4Á Des agents de l'inspection du travail ;  

5Á Des agents des services de prévention des organismes de sécurité sociale ;  

6Á Des agents des organismes professionnels de santé, de sécurité et des 

conditions de travail mentionnés à l'article L. 4643-1 ;  

7Á Des inspecteurs de la radioprotection mentionnés à l'article L. 1333-17 du code de 

la santé publique et des agents mentionnés à l'article L. 1333-18 du même code, en ce qui 

concerne les résultats des évaluations liées à l'exposition des travailleurs aux rayonnements 

ionisants, pour les installations et activités dont ils ont respectivement la charge. 
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3. Analyser les risques avérés dans une situation de 

travail et prendre les mesures pour faire cesser le risque 

 
 

3.1. Droit de retrait et dôalerte et analyse avec le CHSCT 

 

Article L4131-1  

 

Le travailleur alerte immédiatement l'employeur de toute situation de travail dont il 

a un motif raisonnable de penser qu'elle présente un danger grave et imminent pour sa 

vie ou sa santé, ainsi que de toute défectuosité qu'il constate dans les systèmes de 

protection. 

Il peut se retirer d'une telle situation. 

L'employeur ne peut demander au travailleur qui a fait usage de son droit de retrait 

de reprendre son activité dans une situation de travail où persiste un danger 

grave et imminent résultant notamment d'une défectuosité du système de protection. 
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Article L4131-2  

 

Le représentant du personnel au comité d'hygiène, de sécurité et des 

conditions de travail, qui constate qu'il existe une cause de danger grave et imminent, 

notamment par l'intermédiaire d'un travailleur, en alerte immédiatement l'employeur 
selon la procédure prévue au premier alinéa de l'article L. 4132-2. 

 

Article L4131-3  

 

Aucune sanction, aucune retenue de salaire ne peut être prise à l'encontre d'un 

travailleur ou d'un groupe de travailleurs qui se sont retirés d'une situation de travail dont 

ils avaient un motif raisonnable de penser qu'elle présentait un danger 

grave et imminent pour la vie ou pour la santé de chacun d'eux. 

 

Article L4131-4  

 

Le bénéfice de la faute inexcusable de l'employeur prévue à l'article L. 452-1 du 

code de la sécurité sociale est de droit pour le ou les travailleurs qui seraient victimes 

d'un accident du travail ou d'une maladie professionnelle alors qu'eux-mêmes ou 

un représentant du personnel au comité d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail 

avaient signalé à l'employeur le risque qui s'est matérialisé. 
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Article L4132-2 

 

Lorsque le représentant du personnel au comité d'hygiène, de sécurité et des 

conditions de travail alerte l'employeur en application de l'article L. 4131-2, il consigne 

son avis par écrit dans des conditions déterminées par voie réglementaire. 

 

L'employeur procède immédiatement à une enquête avec le représentant du 

comité d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail qui lui a signalé le 

danger et prend les dispositions nécessaires pour y remédier. 
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Article L2313-2 

 

Si un délégué du personnel constate, notamment par l'intermédiaire d'un salarié, 

qu'il existe une atteinte aux droits des personnes, à leur santé physique et 

mentale ou aux libertés individuelles dans l'entreprise qui ne serait pas justifiée 

par la nature de la tâche à accomplir, ni proportionnée au but recherché, il en saisit 

immédiatement l'employeur. Cette atteinte peut notamment résulter de faits de 

harcèlement sexuel ou moral ou de toute mesure discriminatoire en matière 

d'embauche, de rémunération, de formation, de reclassement, d'affectation, de 

classification, de qualification, de promotion professionnelle, de mutation, de 

renouvellement de contrat, de sanction ou de licenciement. 

 

L'employeur procède sans délai à une enquête avec le délégué et prend les 

dispositions nécessaires pour remédier à cette situation. 

En cas de carence de l'employeur ou de divergence sur la réalité de cette 

atteinte, et à défaut de solution trouvée avec l'employeur, le salarié, ou le 

délégué si le salarié intéressé averti par écrit ne s'y oppose pas, saisit le 

bureau de jugement du conseil de prud'hommes qui statue selon la forme des 

référés. Le juge peut ordonner toutes mesures propres à faire cesser cette atteinte 

et assortir sa décision d'une astreinte qui sera liquidée au profit du Trésor. 
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3.2. Analyse des accidents, AT, MP, MCP avec le CHSCT 

  

Article L4614-10 

Le comité d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail est réuni à la suite de 

tout accident ayant entraîné ou ayant pu entraîner des conséquences graves ou à 

la demande motivée de deux de ses membres représentants du personnel. 

Il est réuni en cas d'événement grave lié à l'activité de l'établissement ayant porté 

atteinte ou ayant pu porter atteinte à la santé publique ou à l'environnement.  

 

Article L4612-5 

Le comité d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail réalise des enquêtes 

en matière d'accidents du travail ou de maladies professionnelles ou à caractère 

professionnel. 

 

Article R4612-2 

Les enquêtes du comité d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail en cas 

d'accidents du travail ou de maladies professionnelles ou à caractère 

professionnel sont réalisées par une délégation comprenant au moins : 

1Á L'employeur ou un représentant désigné par lui ; 

2Á Un représentant du personnel siégeant à ce comité. 
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4. Signalement dôune situation dôexposition  

par le médecin du travail 
 

Article L4624-3  

 

I.-Lorsque le médecin du travail constate la présence d'un risque pour la santé des 

travailleurs, il propose par un écrit motivé et circonstancié des mesures visant à la 

préserver.  

L'employeur prend en considération ces propositions et, en cas de refus, fait 

connaître par écrit les motifs qui s'opposent à ce qu'il y soit donné suite.  

 

II.-Lorsque le médecin du travail est saisi par un employeur d'une question relevant 

des missions qui lui sont dévolues en application de l'article L. 4622-3, il fait 

connaître ses préconisations par écrit.  

 

III.-Les propositions et les préconisations du médecin du travail et la réponse de 

l'employeur, prévues aux I et II du présent article, sont transmises au comité 

d'hygiène, de sécurité et des conditions de travail ou, à défaut, aux délégués du 

personnel, à l'inspecteur ou au contrôleur du travail, au médecin inspecteur du 

travail ou aux agents des services de prévention des organismes de sécurité 

sociale et des organismes mentionnés à l'article L. 4643-1. 
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Accord national interprofessionnel sur le stress au travail du 2 juillet 2008 : 

- Description  du stress et du stress au travail 

-  Responsabilité des employeurs et des travailleurs 

- Identification des problèmes de stress au travail 

- Prévenir, éliminer et à défaut, réduire les problèmes de stress au travail 
 (Transposition de lôaccord europ®en du 8 octobre 2004, ®tendu par arr°t® minist®riel le 23 avril 2009) 

 

Accord national interprofessionnel sur le harcèlement et la violence au travail 

du 26 mars 2010  

 

-Définition, identification du harcèlement et de la violence au travail 

- Engagements des employeurs et des salariés 

- Prévention, identification et gestion des problèmes de harcèlement et de violence 

au travail 

- Sanctions ¨ lôencontre des auteurs de harc¯lement et de violence au travail et 

mesures dóaccompagnement des salari®s victimes 
(Transposition de lôaccord europ®en du 26 avril 2007, compl¯te lôaccord national 

interprofessionnel sur le stress au travail, étendu par arrêté ministériel le 23 juillet 2010) 

5. LES ACCORDS NATIONAUX INTERPROFESSIONNELS 
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LES RISQUES PSYCHOSOCIAUX 

QUôEST-CE QUE CôEST ? 
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Les « incontournables » 
 

Å Se débarrasser des idées reçues 

ï « Un peu de stress, ça ne fait pas de mal » 

ïç Le stress, côest seulement un probl¯me li® ¨ la personne è 

ï « Contre le stress, on ne peut rien » 

 

Sôint®grer dans une d®marche globale de prévention des risques 

professionnels avec une démarche structurée de type conduite de projet 

 

Å Agir de manière participative et pluridisciplinaire 

 

Å Avoir recours à des méthodes adaptables aux différentes situations de 

travail 

 

Å Existence de conditions de réussite 
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Définitions 

 

Pour le coll¯ge dôexpertise sur le suivi des risques psychosociaux au 

travail, Gollac.  

 

RPS = les risques pour la santé mentale, physique et sociale, 

engendrés par les conditions dôemploi et les facteurs 

organisationnels et relationnels susceptibles dôinteragir avec le 

fonctionnement mental.  

  

Une définition dôun collège de statisticiens et de sociologues qui ont pour 

mission dôidentifier les données statistiques pertinentes à suivre lô®volution 

des RPS : « conditions dôemploi » et « santé [é] sociale » indiquent une 

approche sociologique des causes et conséquences des RPS. 
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Définitions 

Pour le ministère du travail: 

 

RPS = « Des risques professionnels qui portent atteinte à lôint®grit® physique 

et à la santé mentale des salariés : stress, harcèlement, épuisement 

professionnel, violence au travailé  

Ils peuvent entraîner des pathologies telles que : des dépressions, des maladies 

psychosomatiques, des problèmes de sommeil mais aussi générer des 

troubles musculo-squelettiques, des maladies cardio-vasculaires voire 

entraîner des accidents du travail. 
 

Lô®vocation des « risques professionnels » et de la « santé mentale des salariés » 

correspond au cadre règlementaire et institutionnel sur lequel sôappuie le ministère du 

travail pour son action. 
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Ces connaissances sont de plusieurs 

ordres : 

 
- Des connaissances en épidémiologie psycho-sociales, 

synthétisées dans le TP13 des DMT, 

 

- Des connaissances médicales et en neurophysiologie, 

 

- Des connaissances venant des consultations de souffrance 

au travail, des CCPP 

 

- Des connaissances venant de la clinique de lôintervention en 

psycho-dynamique, en psychologie du travail, en ergonomie, 

et en clinique du travail. 
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- Intensité et complexité du travail 

- Horaires de travail difficiles 

- Faible autonomie au travail 

- Manque de reconnaissance 

- Facteurs de violence interne   

- Facteurs de violence externes   

- Facteurs dô®puisement ®motionnel 

- 4. Conflits de valeurs  

- 5. Ins®curit® de lôemploi et du travail 

 

  

Ą A partir de ces facteurs, il faut analyser les situations du travail réelles 

qui exposent au stress chronique. 

 

Les familles de facteurs de RPS (ED 6140) 

2. Rapports sociaux 

au travail dégradés  
 

3. Exigences 

émotionnelles 

1. Exigences du 

travail 
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« Le stress survient lorsquôil y a déséquilibre entre la 

perception quôune personne a des contraintes que 

lui impose son environnement et la perception quôelle 

a de ses propres ressources pour y faire face. 

 

Bien que le processus dô®valuation des contraintes et 

des ressources soit dôordre psychologique, les effets 

du stress ne sont pas uniquement de nature 

psychologique. Il affecte également la santé 

physique, le bien-être et la productivité » 

Le Stress 

Agence Européenne pour la Sécurité et la Santé au Travail, Bilbao, 2002 
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temps 

Maladies : 
  cardio-

vasculaires, 
dépression, 

anxiété, TMS, 
désordres 
immuno-

allergiques, 
etc. 

Contrainte/ 

ressource Etat de stress aigu 

Etat de stress aigu/chronique,  
conséquences sur la santé  (Selye, 1936)  

Syndrome 
métabolique 

Symptômes 

de 

décompensation  

(état de stress 

chronique) 

Phase 

dôalarme 

Phase de 

résistance 

Phase dô®puisement 

État de stress post-traumatique 
Majoration du risque cardiovasculaire 

28 

Conséquences délétères pour la santé  
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1.Les exigences du travail 
 

Déséquilibre entre contraintes et ressources 
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 Déséquilibres connus pour être délétères 

 
 

 

 

 

Exigences de la 

tâche élevées 

Latitude décisionnelle faible 

Karasek (1979, 1990) 

Soutien social 

Efforts importants 

Récompenses faibles 

Siegrist (1996) 
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Â Déséquilibre entre contraintes et ressources 

+ Soutien social faible 
accentue déséquilibre ALSMT ï 16/02/2018 
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Â Déséquilibre entre contraintes et ressources 
 
 

- Les exigences du travail   
 

Lôintensit®, la charge et le temps de travail, les exigences de la t©che 

Contraintes de rythmes, objectifs irréalistes ou flous, instructions contradictoires,  

interruptions dôactivit®, dur®e et organisation du travail. 

 

 

- Le manque dôautonomie  
 

Li®e au d®veloppement et ¨ lô®panouissement au travail.  

Marges de manîuvre, latitude d®cisionnelle, participation aux d®cisions,  

possibilit®s dôutiliser et d®velopper ses comp®tences.  

 

Ą Un excès de travail (plus de 45-50 heures hebdomadaires) : 

-Coronaropathies, syndrome métabolique  

-fatigue généralisée, trouble du sommeil 

-Stress post-traumatique, burn-out, consommation de médicaments psycho actifs 
(TP13 des DMT : les liens sont montrés par plusieurs études de bonne qualité, souvent transversales) 
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2. Les rapports sociaux dégradés 
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Les atteintes dégradantes (2,8%) 

Å Laisse entendre que vous êtes mentalement dérangé 

Å Vous dit des choses obscènes ou dégradantes 

Å Vous fait des propositions à caractère sexuel de façon insistante 

 

Le déni de reconnaissance du travail (13,2%) 

Å Critique injustement votre travail 

Å Vous charge de tâches inutiles ou dégradantes 

Å Sabote votre travail, vous empêche de travailler correctement 

 

Les comportements méprisants (15,4 %) 

Å Vous ignore, fait comme si vous nô®tiez pas l¨ 

Å Tient sur vous des propos désobligeants 

Å Vous empêche de vous exprimer 

Å Vous ridiculise en public 

 

Pour les trois types de comportements les chiffres sont en hausse depuis lôenqu°te SUMER 

de 2003 

(selon la catégorisation de Leymann, enquête SUMER 2010) 

 

 

 

(selon la catégorisation de Leymann, enquête SUMER 2010) 

 

 

 

 

 

Â Les comportements hostiles dans le travail  

ALSMT ï 16/02/2018 



 

-   Etre perturbé par des interruptions fréquentes 

-  Un rythme de travail imposé par une surveillance 

hiérarchique 

- Imprécision des missions confiées,  

- Mise en concurrence,  

- Divergences dôint®r°ts 

- Lôinjustice organisationnelle  

- Manque de reconnaissance du travail. 

 

 

++ Faible soutien social / indifférence du collectif 

de travail. 
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Certaines organisations du travail actuelles 

peuvent structurer ces conditions 

 
, 

 

 

 

  Des organisations du travail génératrices de violences 

 arbitrages  

vécus  

comme 

 injustes ou 

absence 

dôarbitrage  
 

Indifférence du  

collectif de  

travail  

 

Risque de passage ¨ lôacte violent sur soi ou sur les autres 

Divergence 

dôint®r°t 

Concurrence  
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 Lôexposition ¨ des comportements hostiles dans le travail est 
corrélé à des dégradations de la santé, et à une augmentation 
des consommations dôalcool et de m®dicaments 

 (Enquête SUMER 2010) 

 
- Une majoration du risque dôaccidents cardiovasculaires 

 

- Des symptômes de stress chronique 

 

- Anxiété, dépression 

 

- Un état de stress post-traumatique immédiat ou différé 
 

 (TP13 des DMT : les liens sont montrés par plusieurs études de bonne 
qualité, souvent transversales)      
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3. Les situations qui exposent à 

lô®puisement et ¨ la dissonance 

émotionnelle ï Les violences 

externes 
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ÂLES SITUATIONS DE TRAVAIL QUI EXPOSENT A 

LôEPUISEMENT EMOTIONNEL 

Concerne plus particuli¯rement les m®tiers dôaide ou de 
soins :  
Travailleurs sociaux, personnel soignant travaillant dans des services 
dôoncologie p®diatrique, dôaccompagnement de patients  en fin de 
vieé 

Mais aussi des m®tiers( commerciauxé) qui exposent les salari®s ¨ un 
contact prolongé avec une clientèle agressive  (téléopérateurs... ) 

 
Conséquences sur la santé 
 
Ą Sentiment de dévalorisation professionnelle,  
 
Ą fatigue,  
 
Ą froideur affective. 
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LES SITUATIONS DE TRAVAIL QUI EXPOSENT A LA 

DISSONANCE EMOTIONNELLE 

La dissonance émotionnelle est le fait de devoir 

exprimer  r®guli¯rement une ®motion que lôon ne ressent 

pas (le « travail émotionnel ») : 
 

Conséquences pour la santé : 

Ą Plaintes psychosomatiques, dans le cas de travail émotionnel positif et 

neutre (exprimer une empathie que lôon ne ressent pas, ou la nier quand 

on la ressent). 
(Rochat et Tschan, 2002) 

 

Ą Diminution de lôengagement affectif envers lôorganisation,  

Ą Diminution de la satisfaction au travail,  

Ą Augmentation de lôirritabilit®. 

  - Burn out 
( TP13 des DMT : les liens sont documentés par plusieurs études de bonnes qualité, souvent  

transversales et peu ou pas dô®tudes longitudinales  avec des r®sultats convergents sur les sur-risques) 
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LES SITUATIONS DE TRAVAIL QUI EXPOSENT AUX 

TENSIONS AVEC LE PUBLIC 

 

 

Une incompatibilité entre les attentes créées chez les usagers, 
publics, clients et les ressources pour y faire face. 
 

 Les attentes des usagers-public-clients peuvent avoir pour 
origines : 

 

- Des annonces commerciales, institutionnelles, des 
engagements contractuels, sur les caractéristiques du produit 
ou du service rendu, sur ses délais. 

- Une information fausse ou trop complexe sur les 
caractéristiques du produit ou du service, 

- Une organisation du contact avec lôusager-client-public qui met 
en relation avec un opérateur qui ne peut satisfaire à la 
demande, 

- é 

 

 

« Les violences externes sont des insultes, des menaces ou des 

agressions physiques ou psychologiques exercées contre une personne sur 

son lieu de travail par des personnes extérieures à lôentreprise, y compris 

par des clients, qui mettent en péril sa santé, sa sécurité ou son bien être ».  
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Les facteurs liés à lôaugmentation du risque dôagression 

verbale ou physique: 
 

ÅHoraires atypiques (travail du samedi, horaires quotidiens variables) 

 

ÅRythme de travail imposé par une demande immédiate, et se 

dépêcher souvent 

 

ÅRythme de travail imposé par un contrôle ou un suivi informatisé 

Åé 

 
(enquête SUMER 2003  « Contact avec le public »)  

 

 

 

LES SITUATIONS DE TRAVAIL QUI EXPOSENT AUX 

TENSIONS AVEC LE PUBLIC 
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 Dans certains cas, les risques de violence  externe 

sont liés à des événements sociaux ou liés aux 

« risques du métier » (certains métiers reportent au 

rapport de violence :  policiersé). 

 

 Lôemployeur a tout de m°me lôobligation de prot®ger 

ses salari®s en mettant en îuvre les modifications 

nécessaires. 

 

 Pour autant, même dans ces situations certains 

facteurs de risque peuvent ne pas être extérieur  à 

lôentreprise.  

 

LES SITUATIONS DE TRAVAIL QUI EXPOSENT AUX 

TENSIONS AVEC LE PUBLIC 
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4. Les situations qui exposent à 

la souffrance éthique 
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ÂLES SITUATIONS DE TRAVAIL QUI EXPOSENT A LA 

SOUFFRANCE ETHIQUE 

 
Des consignes formelles ou informelles : 

 

- incompatibles avec les critères généraux du travail : 

« travail bien fait », utilité du travail (empêchement de la qualité, 

interdiction de rendre le service, résultats du travail non utilisé ),   

 

- Incompatibles aux règles morales : ne pas mentir, ne pas 

tromper, respecter les lois é 

 

- spécifiques à un collectif de travail, de métier pour tenir 

lôactivit® : normes de production, ruses sur les procédures, 

strat®gies d®fensives de m®tieré 
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ÂLES SITUATIONS DE TRAVAIL QUI EXPOSENT A LA 

SOUFFRANCE ETHIQUE 

 
Ces consignes contre lô®thique de lôop®rateur sont dôautant 

plus liées à une atteinte à la santé ou à des passages à 

lôacte violent quôil y a indiff®rence du collectif sur ce point. 
(clinique en psychodynamique, consultation de souffrance au travail) 

 

La souffrance éthique 

Ą Isolement,  

Ą repli sur soi,  

Ą perte de sens, de rep¯res, dôidentit® professionnelle,  

Ą atteinte ¨ lôestime de soi,  

Ą climat de méfiance,  

Ą augmentation de lôirritabilit®. 

 

- Coronaropathie 

- Syndrome métaboliques 

- Burn out 
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5. Les situations de travail qui 

exposent à la crainte de perdre 

son emploi et au vécu 

dôinstabilit® du travail 

 

 

ALSMT ï 16/02/2018 



LES SITUATIONS DE TRAVAIL QUI EXPOSENT AU VECU 

DôINSTABILITE DU TRAVAIL 

Des changements organisationnels récurrents 

(changements permanents auxquels sont soumis 

les salariés : changements technologiques,  

dôobjectifs, dô®quipes, de locauxé) :  
 

- coronaropathies, syndrome métabolique 

  - troubles dépressifs, troubles anxieux 

  - fatigue généralisée trouble du sommeil 

 
  (TP13 des DMT : les liens sont montrés par plusieurs études de bonne qualité, souvent 

transversales)  
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üLôins®curit® de lôemploi ou du salaire (situation quotidienne 

impliquant une incertitude prolongée sur son devenir 

professionnel)  : 

 - détresse psychologique, troubles dépressifs, troubles 

anxieux 

  - coronaropathies 

 

   (TP13 des DMT) : les liens sont montrés par plusieurs études de bonne qualité, 

souvent transversales)  
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LE BURN-OUT 

Syndrome dôEpuisement Professionnel 
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BO, ®mergence dô1 concept 

1ères définitions: 
V Claude Veil (France 1959)  d®crit des ®tats dô®puisement au travail 

V Freudenberger (1974  Free Clinic) : 
« Combustion des ressources internes, r®duction en cendresé » 

       facteurs  de personnalité /image idéalisée du travail  

V Maslach (1976) : 
ç Incapacit® dôadaptation de lôintervenant ¨ un niveau de stress 
®motionnel continu caus® par lôenvironnement de travail » 

V Freudenberger(1981) : 
« Epuisement des ressources internes de lôindividu et diminution de son 
®nergie, de sa vitalit® et de sa capacit® ¨ fonctionner, qui r®sultent dôun 
effort soutenu déployé par cet individu pour atteindre un but irréalisable, 
et ce, en contexte de travail, plus particulièrement dans les professions 
dôaide et de soins. 

V Pines (93) : Surinvestissement dans le travail (quête existentielle) 

V Farber (2000) : Usure professionnelle =>manifestations physiques, 
émotionnelles, affectives, cognitives et comportementales. 
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 Définition et dimensions du BO 

État d'épuisement physique, émotionnel et mental et 
d®veloppement dôune attitude n®gative vis ¨ vis de soi, 

de son travail, de la vie et des gens, qui résulte d'un 
investissement prolongé dans des situations de travail 

émotionnellement exigeantes 
 

- Sentiment d'épuisement physique et émotionnel (froideuré) 

- Désinvestissement / relation à l'autre (deshumanisation, autre 

= objet) ou / travail (retrait ou quelquefois ¨ lôinverse pr®sent®isme) 

- Diminution du sentiment d'accomplissement personnel, 
sentiment de ne pas être à la hauteur des exigences du 
poste, impression d'®chec, dôinutilit®... 
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 Signes cliniques, diagnostic différentiel 

 

Å Pas de signes cliniques spécifiques (=> entité clinique 
contestée, concept fourre-tout?) 

- Troubles dépressifs, anxieux, cognitifs (attention, mémoire, perte 
des motsé) Troubles du comportement (irritabilit®, labilit® 
émotionnelle, c. alimentaire), idées    suicidaires 

- Troubles du sommeil, addictions(jeux, m®dicaments, alcoolé) 

- Perte du plaisir au travail 

- Prévalence TMS, maladies cardiovasculaires, troubles digestifs, 
infections viralesé 

(étude INSERM 2011 chez les indépendants) 

 

Å  Faire un diagnostic différentiel avec état de stress chronique, 
fatigue, dépression, addiction au travail... 
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 Peut-on mourir dô®puisement au travail? 
 

Å Mort par excès de travail = KAROSHI 

- Cette pathologie est décrite et reconnue comme MP au Japon 
depuis 1970 

- Décès brutal par troubles cardio-vasculaires (AVC, infarctus) dans 
les suites dôune p®riode de travail intensive.  

- Estimation: 1000 à 10 000!!! Décès / an chez les salariés de 25 à 
59 ans 

 

Å  Mort par suicide 

- Situations à risque: perte de sens / valeurs, sentiment 
dôhumiliation, absence dôissue 

- Moments à risque: reprise du travail, évaluation individuelle, 
mutation, restructurationé 

- Idées suicidaires, à dépister+++, nécessitent une hospitalisation  
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Éléments de  Diagnostic 
ÅLe burn- out n'est pas le d®passement dôun seuil 

physiologique de fatigue: la m°me quantit® dô ®nergie 
dépensée dans une activité « librement choisie » ne produit 
pas le même effet 
 

ÅLe burn-out ne concerne que lôactivit® professionnelle ( voire 

seulement telle tâche), là ou la fatigue ordinaire touche 

l'ensemble de l'activité 
 

ÅLe burn-out nôest pas am®lior® durablement par le repos : 

suspendu temporairement par lô®loignement du contexte 

professionnel, lô®puisement revient d¯s la reprise de travail 

dans les mêmes conditions 
 

ÅLa « contagiosité » dans une même entreprise pose la 

question de lôorganisation du travail et plus g®n®ralement des 

évolutions du travail... 
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Burn- out et évolutions du travail 
Données sociologiques M. GOLLAC 

« la transformation des organisations depuis 1980 sôest accompagn®e de la 
diffusion des diverses formes de lôintensit® du travail avec un accroissement 
significatif des pénibilités physiques et psychiques» 
 

Intensification du travail => pathologies de surcharge 
 

- Ĉ Rythmes de travail,  

- Cumul des contraintes industrielles et marchandes (même dans les métiers 
de service),  

- Injonctions paradoxales (rapidités, normes, qualité, sécurité, tâches 
multiples, interruptions, r®duction dôeffectifsé), 

- Energie mobilis®e par lôinstant pr®sent et le travail mesurable (perte de 
lô®laboration collective),  

- Nouvelles techniques managériales (responsabilisation, évaluation 
individuelle)  

- Impossibilit® dôatteindre un r®sultat satisfaisant => frustrationé 
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BO et Psychodynamique du travail 
C. DEJOURS 

« La reconnaissance est le pivot de la construction identitaire et 
du plaisir au travail » 

 

Å Etre reconnu pour ce que lôon fait et se reconnaitre dans ce que lôon fait 

Å La d®gradation du sentiment dôaccomplissement de soi dans le Burn- out 
est liée: 

- Au v®cu de non reconnaissance de lôeffort consenti, de lôexp®rience, de la 
compétence 

- Au v®cu dôinach¯vement, dôinsatisfaction dans lôaccomplissement de la 
tâche => épuisement, culpabilisation, auto-dévalorisation 

Å Confrontation épuisante/désespérante au déni de perception du réel de 
lôencadrement (travail prescrit / travail r®el) 

 

ALSMT ï 16/02/2018 



57 

Outils de  Diagnostic du Burn- out 

Å  MBI (Maslach BO inventory 1981) 

- 9 Q / épuisement, 5 Q dépersonnalisation, 8 Q 
accomplissement perso 

- donne 3 scores: degré faible, modéré ou élevé 
www.masef.com/scores/burnoutsyndromeechellembi.htm 

 

ÅCBI (Copenhagen BO inventory 2005) 

- 3 échelles utilisables séparément ou moyenne des 3 : 
BO personnel (ressenti) 6 items, BO lié au travail 7 
items, BO lié à la relation d'aide 6 items.  

- donne 3 scores cotés 0, 25, 50, 75, 100 ou de1 à 5 
(jamais à toujours) 

Kristensen TS ...Work stress. 2005 ; 19 (3) : 192-207 

 

 
ALSMT ï 16/02/2018 

http://www.masef.com/scores/burnoutsyndromeechellembi.htm
http://www.masef.com/scores/burnoutsyndromeechellembi.htm


58 

Démarche thérapeutique 

Arrêt de travail prolongé ++ (nécessité de prise de recul et 

de reposé) mais pas tropé(risque de désinsertion) 

Suivi médical (médecin traitant et psychiatre et/ou 

psychologue), réseau de prise en charge (consult. spécialisée) 

Prescrire des psychotropes? 

ÅTraiter les troubles du sommeil 

Å ATD , anxiolytiques? Seulement si: 

« complications »psychiatriques  associées : syndrome post 

traumatique, dépressions, trouble anxieux généralisé... 

Hospitaliser si: 

Å Risque suicidaire 

Å Gravit® du tableau dô®puisement et risque somatique 

Si besoin dôhospitalisation, pr®f®rer en premi¯re intention 

les Unit®s dôaccueil d'urgence (et non les services de 

psychiatrie conventionnels) 
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Démarche préventive 
Individuelle:  
 

Préparer le retour au travail : Alerte ou pas dans 

lôentreprise ? Aménagement du poste ou mutation ?  

Ou inaptitude au poste dans l'entreprise ? (la construction 

d'un projet avec le salarié nécessite du temps) 

Le salari® doit revoir ses priorit®s, se fixer des limitesé 
 

Collective: 
 

Å Revoir lôorganisation des t©ches, la charge de travail 

Å Favoriser les groupes d'échanges sur les pratiques 

professionnelles 

Å Améliorer la communication : retour sur efficacité du travail 

Å Veiller à l'équité 

Å Gérer les conflits 

Å Favoriser les d®bats sur lô®thique (qualit®, valeurs...) 
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Réflexions... 

Å Parler au salarié d'épuisement professionnel lui permet de 

mettre des mots sur un état de mal être mal défini (utilité 

sociale) mais attention de ne pas en faire un concept fourre-

tout... 

Å Le burn- out touche les personnes investies dans leur travail 

mais ne doit pas être ramené à une question de vulnérabilité 

individuelle qui empêcherait les actions préventives sur les 

situations collectives de travail 

Å Une démarche thérapeutique pluridisciplinaire concertée peut 

permettre un retour au travail pérenne 

Å L'inaptitude est parfois la seule solution pour préserver la santé 
 

«Ce qui fatigue c'est de ne pas pouvoir faire du bon travail » 

« ce quôon me demande est en contradiction avec mes valeurs » 

une piste pour expliquer la prépondérance actuelle du BO dans les 

RPS et pour orienter la prévention? 
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Référence complète et synthétique 

 

Le Burn-Out pour les Nuls.  

 

Marie Pezé 

Septembre 2017 
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Les démarches de prévention collectives 

des RPS 
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LES DIFFERENTS NIVEAUX DE 

PREVENTION 
 

 

Prévention primaire ou comment combattre le risque à la source ? 

 Ą Prévention durable 

 

 

Prévention secondaire ou comment renforcer la résistance des 

salariés au stress ? 

 Ą Efficace à court terme uniquement 

 

 

Prévention tertiaire ou comment prendre en charge les salariés en 

souffrance ? 

 Ą R®agir ¨ lôurgence des situations 
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Particularit®s dôune d®marche de 

prévention RPS 
 
Méthode participative : 

Donner ou redonner aux salari®s le pouvoir dôagir sur leur travail 

R®activer lôappropriation par les salari®s de la dimension collective de 

leur métier 

  

 

Liberté de parole : 

Redonner la parole aux salariés en garantissant la confidentialité et la 

neutralit® (N®cessite le recueil de cette parole par lôaction dôun 

intervenant extérieurs). 

  

 

Garantir lôutilit® de cette expression par un engagement réel de 

lôemployeur sur les moyens dôactions correctives 
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Réunir les conditions sociales indispensables 

¨ la r®ussite de lôintervention 

Les intervenants sôengagent à centrer la démarche sur les faits du 

travail, et à ne pas prendre en compte dans lôanalyse des jugements, des 

opinions sur les comportements de lôun ou lôautre des protagonistes. Ils 

sôengagent à restituer les faits du travail qui sont vérifiables, en garantissant 

au mieux la confidentialité. 

 

Lôemployeur sôengage à donner accès aux informations, aux documents 

nécessaires pour lôanalyse des contraintes de lôactivit® des opérateurs 

concernés. Il sôengage à ne pas sanctionner les opérateurs suite à leur 

participation à lôanalyse. Il sôengage à tenir compte de cette analyse pour 

définir des mesures de prévention. 

 

Lôensemble des acteurs (employeurs, protagonistes, représentants du 

personnel), sôengagent à ne pas mettre en îuvre de démarches 

centrées sur la recherche de responsabilité sur les actes à lôorigine de 

lôanalyse pendant le temps de la démarche (mesure disciplinaire, action 

juridique). 
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Une évaluation difficile qui touche à la subjectivité 

Å Recueillir la perception des salariés 

Å Passer du subjectif individuel au collectif 

Å Comprendre le travail « réel » 

Å Identifier ce qui pose problème 

Å Apporter des améliorations concrètes 

 

 

ATTENTION ! 

 

ĄRester centré sur LE TRAVAIL REEL et ne pas entrer dans les rapports 

interpersonnels et la juridicisation. 

 

ĄRisques de conflits, de débordement et de conclusion stérile. 

 

 

Côest le seul risque que lôon peut aggraver en tentant de le 

prévenir ! 
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Les outils de lô®valuation des 

RPS 
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LA BOITE A OUTIL 

- Observations de lôactivit® 

 

- Questionnaires 

 

- Entretiens individuels 

 

- Entretiens collectifs 
 

 

Ą Recueillir le travail réel. 
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Exemples de questionnaires 

De nombreux questionnaires existenté  

 

Privilégier les questionnaires validés ou issus de 

travaux scientifiques. 

 

- Questions recensées dans le Rapport GOLLAC 

2011 

- Outil : « Faire le Point » (INRS)  

- Questionnaire EVREST + Ajout de 10 questions 

complémentaires 
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ZOOM  

 

TMS/ RPS dans 10 EHPAD 
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Présentation du thème 



Thème choisi par le groupe   
 
 

Lôutilisation des aides ¨ la manutention des 

r®sidents par lô®quipe soignante permet-elle de 

réduire les TMS ?  

Validé en CMT avec la présence du Dr Martine LEONARD  



Historique de lôaction   

 

 
Ç Pourquoi les TMS ?  

ü Une des plus fr®quentes causes dôinaptitude d®livr®e par les 

médecins participant au groupe 

ü 73,5 % des maladies professionnelles reconnues en Lorraine 

(données de 2007) 

ü Thème du PRST 

ü Sinistralité élevée 

 

 

 



Historique de lôaction   

 

 
Ç Pourquoi le secteur médico-social ? 

ü 14 000 salariés suivis pour les secteurs « Activité pour la santé 

humaine » et « Hébergement médico-social et social » soit 9 % 

des entreprises adhérentes et 15 % des salariés suivis par 

l'ALSMT 

ü Nombre de demandes individuelles dô®tude ergonomiques IPRP 

ü Tous les centres concernés 

ü Secteur en expansion  

 

 

 



Historique de lôaction   

 

 
Ç Pourquoi les aides à la manutention ? 

ü Mise en évidence de la sous-utilisation du matériel existant par 

les équipes soignantes 

ü Sinistralité liée à la manutention 

 

Ç Intégration des RPS  

ü Soignants exposés à des contraintes psychosociales élevées  

ü RPS : facteur de risque des TMS  

 

 



Démarche proposée 



Démarche proposée  
 
 

Ç Objectifs de lôaction 

 

ü Identifier les facteurs de risque de TMS et RPS des soignants 

(notamment lors de la mobilisation des résidents) et proposer 

des actions de prévention  

 

 

 

 



Première visite : Présentation de la démarche 

Questionnaires soignants  : médecins ou IDEST 

Prédiagnostic TMS et RPS 

Restitution des r®sultats ¨ lôemployeur 

Plan dôaction TMS et RPS 
Post suivi dans un 

délai de 2 ans 

Indicateurs RPS 

non prédominants 

Intervention TMS : 

Observations des situations de 

travail 

Restitution des résultats à 

lôemployeur 

Intervention RPS : Groupes 

de travail 

Indicateurs RPS 

prédominants 

Intervention TMS : 

Observations des situations de 

travail 

Restitution des résultats à 

lôemployeur 

Restitution des résultats à 

lôemployeur 

Diagnostic TMS / RPS 
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1 soignant sur 3 estime avoir une quantité de travail excessive et 1/3 avoir fréquemment des 

interruptions de tâches. Ces interruptions de tâches sont plus fréquentes dans les EHPAD 

que dans les MAS (46% vs 22%). 
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1 sur 3 également déclare ne pas avoir les moyens de faire un travail de qualité (= jamais ou 

parfois les moyens). Les conflits de valeur (faire des choses quôon d®sapprouve, ne pas 

avoir les moyens de faire un travail de qualité) sont plus retrouvés dans les EHPAD (14%  et 

41%) que dans les MAS (4% et 20%) 

 

 

 

Les salariés déclarant ne pas avoir les moyens de faire un travail de qualité sont plus 

nombreux (que ceux disant avoir les moyens) à déclarer avoir une quantité de travail 

excessive et être fréquemment interrompus dans leurs tâches. 
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de faire un travail de

qualité
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38% des soignants déclarent être souvent ou toujours exposés à des 

agressions verbales et 15% à des agressions physiques. Ces agressions 

sont également plus fréquentes dans les EHPAD (47% et 23%) que dans 

les MAS (27% et 6%). 

70% des soignants disent avoir des activités variées et 83% que leur travail 

leur permet dôapprendre des choses. 

 

Seul 1/3 dit se sentir capable de faire le même travail jusquô¨ la retraite. 

¼ des salariés disent que leur travail nôest jamais reconnu, 70% que leur 

supérieur les aide à mener leurs tâches à bien, 93% que leurs collègues les 

aident.  

 

18% disent recevoir des ordres ou indications contradictoires et plus dô1/3  

que le personnel nôest pas consulté lors de modifications techniques ou 

dôorganisation. 



Un exemple dôintervention 
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Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Semaine Médicale de Lorraine - Séance thématique : Violence au travail 
 

 

 

 

 

 

Exemple de Violence Interne en PME 

A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. 

La demande, le contexte 

A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

La demande / le contexte 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

La demande, le contexte 

Entreprise : Institut Médico-Educatif, 30 salariés.  

 

Situation problème :  

Accompagnement dôun professionnel dans lôactivit® ç Médiation artistique »  

3 salariés accompagnateurs successifs = 3 conflits de 2011 à 2013. 

 

Ą Tensions, cris, insultes, pleurs, diabolisation de lôautre, refus de tout 

contacté 

 

Tentatives de solutions : A chaque conflit, la Direction a retiré les salariés 

en souffrance de la situation de travail. 

 

Constat Ą Changement de personnes mais réapparition des violences. 

 

Appel à un intervenant extérieur en juin 2013 :  

Directeur IME Ą Médecin du travail du SSTI Ą Psychologue du travail du 

SSTI 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

La demande, le contexte 

Travail de la demande : 

- Echanges avec le MDT : sa connaissance des conflits 

- Rencontre de Direction et DP de lô®tablissement. 

 

Reformulation :  

Lors de notre rencontre du x juin 2013, vous môavez relaté des conflits 

successifs ayant éclaté au sein de votre établissement, lors de ces derniers 

mois. 

 4 protagonistes sont en jeu dans ces conflits, et jusque là, en tant 

quôemployeur, votre arbitrage sôest orienté en faveur dôun retrait des 

personnes, hors de ces situations de travail, afin de prévenir une atteinte à 

leur santé.  

  

Aujourdôhui, il apparaît que cette solution ne soit pas satisfaisante, et 

ne permette pas dôappr®hender les facteurs organisationnels en cause 

dans ces situations. 

 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. 

Les acteurs 

A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Les acteurs 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Les acteurs 

Directeur 

DP 

Professionnel 
1 

Professionnel 
2 

Professionnel 
3 

Professionnel 
4 

Des qualifications diff®rentes mais une fonction commune sur lôactivit® 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Lôintervention 

Lôintervention 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Lôintervention 

LA CHRONOLOGIE 
 

Juin 2013  

Å Rencontre avec Direction et Délégués du Personnel 

Å Rédaction et accord sur le cadre de la démarche 

 

Aout 2013  

Å Rencontres individuelles des 4 protagonistes pour leur proposer la 

démarche. 

Å Rencontre avec Direction et Délégués du Personnels : Validation de la 

m®thodologie et de la grille dôentretiens. 

 

Septembre 2013 

R®alisation dôentretiens individuels : 4 protagonistes volontaires + Directrice 

Sur base commune du guide dôentretien. 

 

Octobre 2013 

Å Envoi par mail du projet de rapport à tous les gens vus en entretien. 

Å Restitution collective du rapport avec Direction + DP + 4 protagonistes. 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Lôintervention 

LES OUTILS (1/2) 
 

Le courrier de cadrage de la démarche 

- Engagements mutuels des acteurs de la démarche 

- Format : entretiens collectifs, entretiens individuels 

 

- D®placer lôobjet du conflit 

Personnes 

Organisation,  

Règles de travail 

Contraintes de 
chacun 

Activité 

Comportement 

Mal-être 

Conflits 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Lôintervention 

LES OUTILS (2/2) 
 

La grille dôentretien 

Validée avec Direction et DP 

Commune aux 5 protagonistes interrogés 

 

Ą Divergences dôint®r°t ¨ lôorigine du conflit 

 

Ą Facteurs de RPS : 

Charge de travail, valeurs professionnelles, gestion du temps, glissements 

de tâches, reconnaissance/contrôle, communication/informations 

contradictoires, soutien social de la hiérarchie, soutien social des collègues, 

relations externes, exigences émotionnelles, accompagnement du 

changement, conciliation vie privée, avenir dans le travail, gestion des 

compétences, moyens/qualité du travail 

 

Ą Evaluation, distribution du travail, validation du travail 

 

 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Analyse : Synthèse des 

facteurs organisationnels en 

jeu dans les conflits 

 

Analyse 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Analyse 

1. La circulation de lôinformation / La gestion de 

lôimpr®vu. 
 
Ą Beaucoup de communication informelle  

 

ĄPeu dôespaces dô®changes professionnels sur le « comment on 

travaille ensemble » 

 

ĄD®faut de r¯gles de circulation de lôinformation : En particulier les 

adaptations de lôorganisation en cas dôabsence de personnel ou 

dôimpr®vu. 

 

 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Analyse 

 

2. Définition des rôles et missions de 

chacun/glissements de tâches 

 
Ą R¹le de lô®ducateur en situation dôaccompagnement dôune 

activité ? 

 

Ą Attentes différentes entre les acteurs sur une même situation. 

 

 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Analyse 

 

3. Les critères de la qualité du travail / les valeurs 

professionnelles 

 
- Lôapproche du corps est différente entre éducateur et 

psychomotricien 

 

- Dans la gestion de lôimpr®vu, perte du sens du travail : 

remplacer un collègue au pied levé sans préparation 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Analyse 

4. Lôarbitrage, le sens des d®cisions 

 
Ą Des décisions non-explicitées et vécues comme injustes 

 

ĄUn d®faut dôarbitrage des professionnels par la Direction Ą 

Dégénèrent en conflits de personnes. 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Plan dôactions 

 

Plan dôactions 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

 

Ą Cr®ation dôespaces dô®changes, ç d®briefings è, par service, en 

présence de la Chef de service, avec un ordre du jour, que Direction ainsi 

que chaque salari®s concern®s peuvent alimenter dôavance pour traiter de 

points précis, dans un cadre formalisé. 

 

 

 

Plan dôactions 

Ą Clarifier le r¹le de lô®ducatrice dans la situation dôaccompagnement 

du psychomotricien. Est-ce un encadrement du groupe sôen tenant au 

transport et besoins quotidiens des enfants ? Yôa-t-il un investissement 

attendu lors de la séance ? 

 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Plan dôactions 

Ą Pour chaque activité à laquelle un éducateur est susceptible 

dôaccompagner un groupe, r®diger un descriptif de la s®ance : déroulé, 

objectifs, temps d®di®, place attendue de lô®ducateur. Notamment pour les 

séances de psychomotricité, mais aussi pour les activités de cuisine, piscine, 

équitation, ferme. 

 

Ą Etudier les possibilit®s de mise en place dôanalyse de pratiques de 

mani¯re r®guli¯re afin dôoffrir aux diff®rentes cat®gories de salari®s un 

espace de partage sur le sens, les valeurs et les critères de la qualité du 

travail. 

 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Les suitesé 

Suites 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

Suites 

Á  

 

 

 

ACTIONS MISES EN PLACE,  1 an apr¯s lôintervention : 
 

1. Les temps d'échanges existaient déjà par service mais n'étaient pas 

suffisamment formalisés. Nous avons mis en place un calendrier de 

ces temps d'échanges par service mais ce calendrier est souvent 

bousculé et l'ordre du jour est surtout alimenté par la chef de service. 

 

 

 

2. Pour chaque activité à laquelle un éducateur est susceptible 

dôaccompagner un groupe, r®diger un descriptif de la s®ance : déroulé, 

objectifs, temps d®di®, place attendue de lô®ducateur. Notamment pour les 

séances de psychomotricité, mais aussi pour les activités de cuisine, 

piscine, ®quitationé 

 
 

 3. La rédaction des projets d'activités qui avait été négligée depuis 

l'utilisation de nouvelles procédures pour le projet personnalisé à été remis 

à l'ordre du jour des journées pédagogiques de début d'année, 
 

4. Des séances mensuelles d'analyse de pratiques avec un psy extérieur 

sont mises en place depuis février 2015 

 



Audrey APTEL.  Psychologue du 

travail. A.  APTEL-SCHWARTZ. SML 161115. 

 

Direction de lôIME :  

 

« Pour moi, certaines choses ont pu être dites et même si c'était un peu violent le 

fait que ce soit fait dans un cadre sécurisé ( Présence de Mme Aptel, des DP et de 

moi même ) a permis de "crever l'abcès" si je puis dire. Les personnes concernées 

sont restées à distance professionnelle l'une de l'autre pendant plusieurs mois mais 

ont pu travailler ensemble dans des réunions. 

 

Ce travail effectué avec Mme Aptel móa confort®e dans la n®cessit® de mettre en 

place un travail d'analyse des pratiques. Depuis janvier 2015 je fais intervenir un 

psychologue, une fois par mois. Nous avons convenu de travailler ensemble au 

moins pour année. 

 

 Son intervention répond à une attente importante des professionnels et leur permet 

d'une part de réfléchir ensemble aux situations et aux dysfonctionnements et d'autre 

part de moins se positionner en victimes ou en "non responsables". Je pense que 

ce travail permet également de prévenir en partie les risques psycho sociaux en 

redonnant du sens à l'action des professionnels. » 

 

Suites 



Présentation et rôle des 

différentes institutions 

 

Service de santé au travail 

ALSMT 

CARSAT 

INRS 

DIRECCTE 
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ALSMT 

 

Prévenir les RPS en équipe 

pluridisciplinaire 

« Pr®venir lôalt®ration de la sant® du fait du 

travail » 
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Vos interlocuteurs privilégiés 

 

Médecin du travail  

Psychologue du travail 

Infirmier de santé au travail 

 
pour prévenir les risques psychosociaux 

dans les entreprises adh®rentes ¨ lôALSMT 
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Le Médecin du travail, appuyé 

par lôIDEST 

Un r¹le de signalement, dôalerte 

-  Niveau individuel 

- Niveau collectif 

 

Un rôle de coordination 

- Eléments de la demande 

- Passage de relais à lô®quipe 

pluridisciplinaire 
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Niveau individuel 

Demande dôintervention du médecin du travail auprès de lôemployeur pour: 

 

- Améliorer les conditions de travail: le salarié désire encore travailler dans 

lôentreprise, et son état de santé est compatible (intervention envisageable) 

 

- Construire un dossier juridique pour porter plainte pour harcèlement par 

exemple: le plus souvent le salarié a déjà contacté lôinspection du travail, ou une 

action prudhommale est en cours, ou une action syndicale (intervention non 

envisageable car risque dôinstrumentalisation de lôalerte) 
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- Souffrance morale supportable, et demande dôintervention à envisager par la 

suite si nécessaire (impératif de respecter le refus dôintervention du salarié car 

sinon mise en danger potentiel) 

 

- Souffrance morale insupportable, et le salarié nôenvisage plus de continuer à 

travailler dans lôentreprise: envisager une inaptitude médicale à tous postes 

dans lôentreprise pour protéger le salarié 



Niveau individuel 

Le rôle du MDT en prévention tertiaire 

 

- demande dôalerte individuelle envisageable 

- demande de prise en charge thérapeutique (le médecin du 

travail orientera alors le salarié pour des soins adaptés) 

- Inaptitude médicale à tous postes envisagée 

 

 

En cas dôurgence médicale: avis du médecin du travail en 

urgence, voire des psychologues du travail en cas dôabsence du 

médecin travail, voire directement auprès du médecin traitant 

avec lôaccord du salarié (à discuter)  
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Niveau collectif 

Demande collective dôintervention du médecin du travail auprès de 

lôemployeur pour faire une prévention des risques psychosociaux, et 

constituer un plan dôaction concret dans lôorganisation du travail : 

intervention envisageable 

 

 

Individualiser les plaintes et les situations de travail qui portent 

atteinte à la santé des salariés pendant: 

 

- Les entretiens de prévention réglementaires: informer le médecin 

du travail de la souffrance morale du collectif de travail dôune 

entreprise donnée 

- Des entretiens IDEST à la demande du médecin du travail pour 

compléter les indicateurs des risques psychosociaux, et pouvoir 

argumenter lôalerte collective par la suite 
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Le Psychologue du travail 
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Le Psychologue du travail 
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Prévention 

Tarification 

Reconnaissance et Réparation  
des accidents du travail et des maladies professionnelles : la CPAM 

Classement des entreprises 
Calcul et notification du taux de cotisation 

Accompagnement et conseil des entreprises                                
dans la prévention des risques professionnels 

Outils pour aider ou contraindre ƭΩŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜ 

« Développer et coordonner la prévention  
des Accidents du Travail et des Maladies Professionnelles  

auprès des entreprises » 

Missions de la Carsat relevant de la branche AT/MP 



Droit entrée et de visite 

Droit de demander toutes mesures justifiées de prévention 

5Ǌƻƛǘ Ł ǊŜŎƻǳǊƛǊ Ł ƭΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩLƴǎǇŜŎǘƛƻƴ Řǳ ¢ǊŀǾŀƛƭ 

5ƛǎǇƻǎŜ ŘΩƻǳǘƛƭǎ ŘΩƛƴŎƛǘŀǘƛƻƴǎ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜǎ 

Conseil 
Incitation 

Information 

Formation Contrôle 

Missions du Département Prévention de la Carsat 

Ingénieurs-conseils 

Contrôleurs de sécurité sur secteur 

Ingénieurs, Contrôleurs et agents « support » 

Agents administratifs  
 

(Ergonomie, formation, documentation, incitations 

financières, BTP, laboratoire de chimie, centre de 

mesures physiques, Χ) 

Risque 

Thématique 

{ŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞ 



Missions DPRP Carsat NE - Prévention primaire des RPS 

Notre objectif /  nos missions : 
Å Même approche, mêmes acteurs que pour les autres risques professionnels  
Å Rendre les acteurs internes autonomes, pérenniser les démarches de prévention 
Å Aboutir à la mise en ǆǳǾǊŜ effective ŘΩǳƴ plan ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ  
Å Intégrer les RPS dans la politique globale de prévention des risques professionnels 

 
Nos actions : 
Å Accompagnement de démarche interne 
Å Information, conseils, documentation 
Å Formation 
Å Orientation et aide au cahier des charges /  réseau de consultants 

Conception,  
modification  
importante 

Evaluation  
des  

risques  

Alerte 
Situation  
à risque 

Evénement grave 
Atteintes à la 
santé (AT/MP) 

Analyse a priori Analyse a posteriori 

Approche centrée sur le travail réel et son organisation 
Des conditions, des principes, des garanties 



Sinistralité - Données nationales 2016 - Secteur dôactivit® 

Secteur médico-social : TMS et 

Chutes 



Les risques psychosociaux ï données nationales 2016 

Accidents du travail 
Å 1,6% des AT avec arrêt sur 626 000 AT au total ς (1% en 2011) 
Å 5ǳǊŞŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘΩǳƴ ŀǊǊşǘ Ґ 112 jours (65 jours pour tout AT) 
Å 7,5% des AT donnent lieu à une incapacité permanente (5%) 

 
Maladies professionnelles 
Å 1138 demandes => 596 MP reconnues ς (x7 en 5 ans) 
Å 5ǳǊŞŜ ƳƻȅŜƴƴŜ ŘΩǳƴ ŀǊǊşǘ Ґ 400 jours  
Å ¢ŀǳȄ ŘΩƛƴŎŀǇŀŎƛǘŞ ǇǊŞǾƛǎƛōƭŜ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ нр҈ 

 
Coût RPS = 230 Mϵ ς (TMS = 800 Mϵ) 
 

3 secteurs principaux :  Médico-social* (20% des AT RPS) 
   Transport de personnes 
   Commerce de détail 

* Hébergement médico-social et social > action sociale sans hébergement > activités pour la santé humaine 



Pr®sentation de lôINRS 
 

Institut national de recherche et de sécurité  
pour la prévention des accidents du travail et des maladies professionnelles 
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Présentation INRS 

�/�¶�,�1�5�6���(�1���%�5�(�) 

Historique  
1947 �����F�U�p�D�W�L�R�Q���G�H���O�¶�,�Q�V�W�L�W�X�W��
National de Sécurité (INS) 

sous �O�¶�p�J�L�G�H���G�H��la Caisse 

�1�D�W�L�R�Q�D�O�H���G�H���O�¶�$�V�V�X�U�D�Q�F�H��
Maladie des Travailleurs 

Salariés (Sécurité Sociale) 

1968 �����O�¶�,�1�6���I�X�V�L�R�Q�Q�H��avec 

�O�H���&�H�Q�W�U�H���G�¶�p�W�X�G�H�V���H�W���G�H��
recherches pour la 

prévention des accidents 

du travail (CERPAT) et 

devient �O�¶�,�1�5�6 
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Statut  
Association Loi 1901 
(organisme privé sans but lucratif)  

Action inscrite dans les orientations 
de la branche AT/MP de la CNAMTS 

Gouvernance paritaire (employeurs 
et salariés) 

 
 

 


